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1) {Ce qui distingue le heros cornelien， c'est l'identification instantanee de l'etre et 
du vouloir: (…) Quel rapport y a-t-il entre l'instant de la clemence d'Auguste et le 
passe de vengeance et de defiance， que sa clemence abolit? (…) Introduisant par 
l'acte meme du choix， au milieu de la duree causale， une duree essentiellement 
differente， Corneille fait eclater celle-la. Elle s'evanouit au contact du moment 
volontaire. Le heros cornelien devient un etre sans passeJ 
(Georges POULET， Etud白 surle temps humain 1， Editions du Rocher， 1976， p.135， 
p.141.) 
2) Cf.拙論，“シンナヘ『広島大学総合科学部紀要VJj， v.16， 1990， p.9. 
3) Oe donnai par devoir a son affection / Tout ce que l'autre avait par inclination. / 
Si tu peux en douter， juge-le par la crainte / Dont en ce triste jour tu me vois 
l'ame atteinteJ 
(Polyeucte， 1， 3， 215-218.) 
4) {V oila une honnete femme qui n' aime pas son mariJ 
(Charles DEDEYAN， Les debuts de la tragedie cornelienne et son apogee d'aρres 
Polyeucte， Centre de Documentation Universitaire， 1963， p.24.) 
5) Cf. ibid.， p.24. 
6) Cf.拙論，“L'Amour conjugal dans Polyeucte"， r広島大学総合科学部紀要VJj， 
v. 17， 1991， pp.262-263. 
7) Cf. Gustave LANSON， Corneille， Hachette， 1913， p.111. 
8) {Pas un instant la “raison" ne peut “dissiper" la passion: le corps， Ies sens resistent 
Lorsque PauIine decIare a Stratonice qu'apres Ie choix de Polyeucte par son pere， 
Je do仰 αz仰rdevoir a son affectioη 
Tout ce que l'autre avαit par inclination， 
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(I'lII，215-216・)
loin qu'il faille la prendre au pied de la lettre， ilfaut， au contraire voir qu'elle est 
de mauvaise foi. Elle a besoin de se rassurer et de se convaincre en se prouvant son 
amour， (…)} 
(Serge DOUBROVSKY， Corneille et la dialectique du heros， Gallimard， 1963， pp. 
232-233.) 
9) Cf. ibid.， pp.92-96. 
10) ((…) cette rencontre de Pauline et de Severe， qui est sans doute l'un des sommets 
de la litterature de tous les temps) 
(Antoine ADAM， Histoire de l，αlitterature franccaiseαu XVIIe siecle， t. 1， Del Duca， 
1962， p.540.) 
11) Cf. La Galerie du Palais ou I'Amie rivale， 1， 7， 148-176. 
12) (des individus integres a un tout: gens， clan， patrie ou Etat) 
(Octave NADAL， Le sentiment de l'amour dans l'auvre de Pierre Corneille， Gal-
limard， 1948， p.161.) 
13) (Dans une telle formule sCenique il ne peut y avoir place pour l'amour seul. Ce 
sentiment recoit son rang， semele aux mぽurs，a la vie sociale， (…) J amais assez 
pur pour se refugier dans la solitude， jamais assez exclusif pour renoncer a la 
fami1le， a la patrie， (…) il ne s'evade ni de la tradition， nides devoirs， (…)} 
(Ibid.， pp.161-162.) 
14) (Il nous perdra， ma fille) 
(Polyeucte， 1， 4， 327， 329.) 
15) (Son sejour en ce lieu m'est toujours redoutable; / A quoi que sa vertu puisse le 
disposer， / 1 est puissant， ilm'aime， etvient pour m'epouser) 
(Ibid.， I， 3， 590-592.) 
16) (Comme entre deux rivaux la haine est naturelle， / L'entrevue aisement se termine 
en querelle: (…) Quelque haute raison qui regle leur courage， / L'un concoit de 
l'envie， etl'autre de l'ombrage;} 
(Ibid.， II， 1， 737-738， 741-742.) 
17) (Ta vertu m'est connue. - Elle vaincra sans doute; / Ce n'est pas le succes que 
mon ame redoute:) 
(Ibid.， 1， 4， 353-354.) 
18) {Oui， jel'aime， seigneur， etn'en fais point d'excuse;} 
(Ibid.， I， 2， 461.) 
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19) {Et quoique le dehors soit sans emotion， / Le dedans n'est que trouble et que 
sedition. / Un je ne sais quel charme encor vers vous m'emporte;} 
(Ibid.， I， 2， 503-505.) 
20) Cf. ibid.， I， 2， 535-536. 
21) Cf. Serge DOUBROVSKY， ot. cit.， pp.236-240. 
22) {Mais si vous estimez ce vertuex devoir， / Conservez-m'en la gloire， etcessez de 
me voir;} 
(Polyeucte， I， 2， 539-540.) 
23) Cf. ibid.， I， 2， 572. 
